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xvir.
DESCRIPTION D'UN VASE

ÏROPRE A MESURER LA QUANTITE
D'EAU QUI TOMBE DU CIEL EN

• NEIGE OU PLUIE <S:c. &c

83$ L gf»A figure I. repréfente ce vafe en
'**« 3?' perlpeäive cavalliére dans fa
Wg?W fituation naturelle.

A B C D eft un cone tronqué, creux, ou
une efpéce «fentonnoir, joint à un Cilindre
creux BE FC. Le tout elt porté fur trois
aieds H G J foudés au cone en H. Pour
)lus de folidité une traverfe G E, qui foutient
e fond du Cilindre en E eft attachée en G.
ille doit être de cuivre ou de laiton ; le fer-
blanc ne feroit pas affés durable. Les pieds
peuvent être de fer.

LA figure II. repréfente la fcâion du vafe
felon l'axe commun Mm du cone tronque& (en l'imaginant prolongé) du Cilindre. '

LE
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LE raion du grand cercle du cone tronqué

ou MD 12. pouces, le raïon du petit
cercle ou m'C — rad là. 3. 46. &c, de même
que le raion du cercle du Cilindre BEFC,
qui eft joint à demeure au cone tronqué pour
ne faire enfemble qu'une feule pièce.

LA figure III. repréfente le grand & le
petit cercle du cone tronqué dont les fur-
faces font entr'elles comme douze à un ; puilque

par la conftruaion

MD, MC : : 12, rad. 13, ou

MD1, MC2 : ; 12x12, is niât, 1. Sec

ON voit par là que fi dans la machine
l'eau monte jufques à la furface Im (Fig. 11.)
telle que F m ou un pouce, la hauteur de'l'eau,
tombée réellement fur la furface AD Se für
la furface de la terre, eft douze fois moindre;
ou n'eft qu'un £. de pouce ou une ligne.
De même fi la hauteur de l'eau dans la
machine eft FJ ou 10. pouces, la hauteur de
l'eau tombée fur la terre fera \i. de pouce ou
10. lignes «&c.

DE forte que quand on aura plongé
jufques au fond du cilindre, verticalement, une
régie de très-peu de volume divifée en pouces
& lignes, (le vafe étant pofé verticalement,)
ou comptera autant de lignes Se de points
d'eau tombée fur la terre, qu'il y aura de
pouces Se de lignes mouilliés par l'attouche¬

ment



d'un vafe &c: t>8?

ment de Veau dans le Cilindre. La furface
de l'eau dans le Cilindre ne fe changera pas
ienfiblement par l'introduction de la régie à

laquelle on n'aura donné qu'un petit volume;
Se d'ailleurs on pourra tenir compte de cette
élévation 8ec

Remarques.

CETÏE manière de mefurer l'eau de
pluïe eft, i.) très - exaäe puifqutin y peue
tenir compte d'une hauteur moindre qu'un
point-, a.) Elle eft commode «& expéditive.
3.) Elle prévient Tévaporation & la gelée
fubite de l'eau pendant la nuit ; la partie de
l'eau HEFJ fe trouvant enfoncée dans le CU
lindre & par là mieux à l'abri de la gelée. 4.)
Enfin s'il tombe de la neige dans le vafe, en
le tranfportant au chaud on la fera fondre
promtement, & fans perte ni embaras.

ON comprend bien, qu'il n'eft pas eden*
tiel dans la pratique, que le diamètre BC du
cone tronqué (Fig. 1.) foit exactement le même

que celui du Cilindre BE FC, pourvu que
celui - ci aïe la dimenfion requife Se que le
cone puiffe y être uni par la foude, puifqu'on
n'attend pas, pour mefurer l'eau, que le Cilindre

foit plein.

SI la quantité d'eau qui tombe de fuite,
excédoit deux pouces en hauteur fur la ter-
re, comme l'entonnoir A BCD feroit aufli en
partie plein, il faudroit mefurer l'eau en deux

tems,
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tems plutôt que d'allonger le Cilindre; vu
la difficulté, qu'il y a d'en conferver la di-
nienlion exacte fut une plus grande longueur.

IL «ft aufli à propos de faire le Cilindre
d'une plaque courbée Se foudée en étain
préférablement à une foudure forte ou à

l'argent, car fi par accident la congélation de l'eau
iaifoit éclater le Cilindre il fe fendra à la fou-
dure comme à l'endroit foible, «& pourra plus
aiiement être racommodé.

C'EST encore par cette raifon qu'il vaut
mieux employer le Cilindre Se le cone tronqué

qu'un paralelepipede <& une piramide
quarrée tronquée comme cela fe pratique
quelquefois; la fratture dans ces dernières
formes étant toujours plus dangereufe; fans parler

de la difficulté, de les conftruire avec
exactitude tandis que le tour met à même', de
taire les pièces rondes affés exaflement. Au

moyen de grands fours on pourra augmenter
les diamètres en gardant les proportions la
pièce n'en fera que d'un meilleur ufage. Je
ne m'étendrai pas fur bien des précautions de
pratique dans la conitruction, ce n'en eft pas
ici le lieu &c.
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